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securité agricole du 25 au 31 juillet

      
Un mauvais usage des pesticides
peut entrainer la mort
H C'est sous le thème
“Les pesticides vous tuent
aussi” que se mettra en
branle, le 25 juillet pro-
chain, la Semaine natio-
nale de la sécurité agri-
cole. Parrainée par le
Conseil canadien de la sé-

 

Yves
Potvin

curité et Agriculture Ca-
nada, cette campagnevi-
sera cette année à sensibi-
liser les usagers de pro-

 

duits chimiques agricoles
sur les dangers qu’en-
traîne leur mauvaise utili-
sation.

Les pesticides sont forte-
ment répandus partout au
pays. Outre dansles fermes
familiales où ils sontutilisés
abondamment, l’on en fait
aussi usage dansles exploi-
tations agricoles, l’indus-
trie forestières, les chan-
tiers industriels et les pe-
tits jardins familiaux.
Cependant, comme plu-

sieurs négligent de respee-
ter certaines lignes de
conduite faisant appel à la
prudence, en les em-

À compter du mois d’août

Les cyclistes devront respecter
le code de sécurité routière
La Sûreté municipale de

Rimouski avise la popula-
tion qu’à partir du mois
d'août elle mettra en appli-
cation la disposition du
Code de sécurité routière,
en regard de la circulation à
bicyclette. Vous pourrez
consulter la liste ci-jointe
qui est tirée du Code de la
sécurité routière.
Sûreté municipale de Ri-
mouski
Par: Grégoire Mercier

Extraits du code de sécu-
rité routière
Art. 213: (10$) - Sur un che-
min publie, une bicyelette
doit être munie d’au moins:
1- Un réflecteur blanc à l’a-
vant
2- Un réflecteur rouge à
l'arrière
3- Un réflecteur ambré à
chaque pédale

   

    

ATTENTION!! 4
Ouverture prochaine

d'unnouveau comm
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Dépositaire de plusieurs marques connues.

Surveillez Ia publicité
pournotre ouverture
@prochaine!

4- Un réflecteur ambréfixé
aux rayonsde la roue avant
5- Unréflecteur rouge fixé
aux rayons de la roue ar-
rière
N.B.: Un délai de 48
heures est accordé pour se
conformer à l’Art. 213.

Art. 214: (10$) - Sur un che-
min publie, la nuit, une bi-
cyclette doit également
être munie d’au moins un
feu blanc à l’avant et d’un
feu rouge à l’arrière.
N.B.: Un délai de 48
heures est accordé pour se
conformer à l’Art. 214.

Art. 232: (10$) - Une bicy-
clette doit être munie d’au
moins un système de freins
en bon état de fonctionne-
ment, agissant sur la roue
arrière, et être suffisam-
mentpuissant pour bloquer
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Vente au détall

des concentrés et de

tout l'équipement
nécessaire.    

  

    
  

ployant, de nombreux em-
poisonnements sont enre-
istrés chaque année au
anada. Plus de 3 000 pour

être exact.
Pourtant, lorqu'’ils sont

bien utilisés, les pesticides
s'avèrent très efficaces.
Destinés à lutter contre les
parasites animaux et végé-

taux des cultures, ils sont
nécessaires au maintien
d’un haut niveau de produc-
tivité des fibres et des
nourritures de bonne qua-
lité. La loi est d'ailleurs
très stricte à ce sujet.
La prudence est de ri-
gueur

rapidementla rotation de la
roue sur une chaussée pa-
vée, sèche et plane.

Art. 249: (200$) - Sauf dans
les cas prévus par le pré-
sent code ou à moins d’une
autorisation spécifique de
la Régie, nul ne peut modi-
fier, effacer, rendre illi-
sible, remplacer ou enlever
le numéro d'identification
d’un véhicule routier ou
d’une bicyclette.

Art. 392: (108) - Le conduc-
teur d’une bicyclette doit
circuler à califourchon et
tenir constamment le
guidon.

Art. 394: (10$) - Le condue-
teur d’une bicyclette ne
peut transporter aucun
passager à moins que son
véhieule ne soit pourvu
d’un siège fixe à cette fin.

Art. 397: (10$) - Le condue-
teur d’une bicyclette doit
circuler à l’extrême droite
de la chaussée et dans le
même sens que la circula-
tion, sauf si cet espace est
obstruée, s’il emprunte une
piste ou bande cyclable ou
s’il s'apprête à effectuer un
virage à gauche.

Le conducteur d’une bicy-
clette doit se conformer aux
signaux d’arrêt ou aux feux
de cireulation.

Les conducteurs de bicy-
clettes qui circulent en
groupe doivent le faire a la
file en aucun cas la file ne
peut comporter plus de
quinze cyclistes.

Art. 399: (108) - Nul ne
peut circuler a bicyclette
sur un chemin public sur le-

Dans le cadre de sa Se-
maine nationale de la sécu-
rité agricole, le Conseil ca-
nadien de la sécurité a émis
quelques directives quant à
l’utilisation des pesticides.
Il est ainsi recommandé
d’interdir leur manipula-
tion aux personnes mi-
neures, aux femmes en-
ceintes ou à celles qui allai-
tent. L’on suggère aussi à
leurs utilisateurs de passer
un examen médical, avant
l’épandage,afin de détecter
toute condition qui les ren-
draient plus vulnérables à
ces produits chimiques.
Defait, il importe aussi de

quel la vitesse maximale
permise est de plus de 50
km/h saufsi:
1- La chaussée comporte
des pistes ou bandes ey-
clables spécialement amé-
nagées par la personne res-
ponsable de l’entretien.

2- Il est âgé d’au moins
douze ans ou

3- Il participe à une excur-
sion organisée et dirigée
par une personne majeure.

Art. 400: (108) - Lorsque la
chaussée comporte une
piste ou une bande cy-
clable, le conducteur d’une
bicyclette doit l'emprunter.
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ne pas entrer dans les ré-
ions traitées avant 24
eures sans avoir vêtu, au

préalable, l'équipement de
protection individuelle pré-
vu à cette fin. Egalement,
la propreté est de rigueur
apres l'utilisation de pesti-
cides. Se doucher avant de
manger, boire ou fumer est
done primordial.
Bien entendu, pour les rai-

sons que l’on connaît, il se-
rait souhaitable d’éloigner
des zones traitées les ani-
maux domestiques, le bé-
tail et les enfants, lors de
l’épandage des pesticides.

Encore plus dangeureux
dans les serres
D'après le Conseil cana-

dien dela sécurité, l’utilisa-
tion des pesticides à l'inté-
rieur des serres est encore
plus dangeureux qu'à l’ex-
térieur dû à une concentra-
tion plus grande, à une
quantité d’oxygène plus
faible et à l'impossibilité
d'éviter tout contact avec  

Heures de bureau:

8h30 à 18h00
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CLINIQUE DENTAIRE
COUTURE

- Dr Pierre Couture, dentiste

- Dr Jean-Paul Couture,

spécialiste en orthodontie

125 ÉvêchéOuest, Rimouski

Lundi-mardi-jeudi-vendredi

Mercredi: 8h30 à 12h00
Et le soir: 18h00 à 21h00

SPÉCIAL
PORTE PATIO

Grandeur: 0
pPV.C. sans chaïne

15°
Valence gratuite
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les plantes traitées.
Ainsi, il est préférable d’y

utiliser des pesticides de
moindre force,et de veiller
à ce que les soupapes d'ad-
mission des ceux-ci ne puis-
sent être ouvertes acciden-
tellement.
Enfin, notons qu'il peut

être dangeureux d'utiliser
des pesticides par temps
venteux ou sous un soleil
trop ardent. De ce fait, il
est recommandé de tou-
jours se placer du côté du
vent lors de l’épandage, et
de le pratiquer en début ou
en fin de journée, par tem-
pératures très chaudes.
Pour de plus amples dé-

tails concernant l'équipe-
ment de protection indivi-
duelle, les symptômesd’in-
toxication, l'entreposage et
le rejet des pesticides, l’on
peut communiquer avec la
irection des pesticides

d'Agriculture Canada,à l’é-
difice Sir John Carling, au
930 Avenue Carling, Buta.
wa, KIA 0C5.

Pour urgence

et rendez-vous

124-9192

75x84"

   
  

     

 

Place Sears

140 St-Barnabé :

OOOO
RXOOO

  

Le mardi 22 juillet 1986 Le Rimouskois AA-1

   
    
  

      

    

    
          

 

   

  
    

    
    

2
5
0
a
a
A
s

ne
t



  
 

Jean Brisson
Maintenant que les ca-

talogues automne/hiver
de Sears sont arrivés il
n'est pas trop tôt pour
vous parler du Père Noël.
Oui, j'ai appris que le bon-
homne sera très généreux
cette année à la Société
des postes: en effet, il of-
frira cet automne une ré-
duction de cing cents sur
l’envoi des cartes de bons
voeux, soit un tarif de 29
cents.

—{en
La réduction consentie

par Postes Canada pour la
période des Fétes se trouve
donc plus que doublée, en
comparaison de l'an der-
nier, lorsque les consom-
mateurs devaient débour-
ser 32 cents au lieu de 34
cents pour envoyer leus
voeux.

—)

La Société offrira la ré-
duction seulement aux
consommateurs dont les
cartes seront munies de
timbres particuliers et
d'une matrice précodée.
Ces timbres, vendusen sé-
rie de dix, seront mis en
vente entre le 29 octobre et
le 24 décembre. Ils seront
validesjusqu’au 31 janvier
1987.

—(j

Unde mes amis a fait pa-
raître cette petite annonce
dans son bulletin paroissial:
-À vendre, voiture appar-
tenant à votre curé. Parfait
état, entretenue religieuse-
ment».

lm

Pendant ses vacances
un de mes amis s’est
amusé à rafistoler une
vieille voiture. Je n’ai pas
vu les résultats, mais pa-
rait-il, qu’elle a mainte-
nant fière allure.

—{_
En parlant de vieille voi-

ture, avez-vous bien étudié
le rapport qualité/prix de
l'argent que vous dépensiez
dernièrement? Cette prise
de conscience de la valeur
de votre dollar vous a peut-
être rendu moins économe
que vous ne le pensiez.
Votre vieille auto fonc-
tionne-l-elle bien? Allez-
vous devoir vider votre
porte-monnaie pourfaire le
plein.

—0—

Selon des chiffres pu-
bliés récemment et que je
vous donne, les nouvelles
voitures consomment
moins d'essence que les
anciens modèles. Le ratio
de consommation par voi-
tures particulières utili-
sées au coursdes trois pre-
miers mois de 1985 varie
entre 19 litres par 100 kilo-
métres (15 milles au gal-
lon) pour les modèles 1975
et à 12 litres par 100 kilo-
mètres (24 milles au gal-
lon) pour les modèles
1984.

—_
Votre lieu de résidence a

cependant un grand réle a
jouer en ce qui a trait à vos
dépenses pour l'opération
de votre automobile. Les
Terre-Neuviens payaient
60 cents le litre pour l’es-
sence régulière et G1 cents
pour l'essence sans plomb,
comparativement à 42 el 44

AA-2 Lè Rimouskois

pour la même essence en
Alberta. Vous connaissez
les prix chez nous.

—0—
Il y a de plus en plus de

rumeurs voulant que Ray-
mond Sirois le président
de Québec-Téléphone se
présente à la mairie.
Connaissant bien Ray-
mond je serais prêt à pa-
rier qu’il ne fera pas ce
(mouve).

——
Les organisateurs de

«La Croisière s'amuse- se
frottent les mains d'aise.
Ca été aussi bien réussi
qu'à la télévision. Lorsque
la plupart des gens pensent
aux croisières, ils imagi-
nent des ponts ensoleillés
et des climats exotiques.
Ce que plusieurs ne savent
as c’est que le Canada,
ien qu’il ne soit pas tou-

nombre de 58, opèrent à
partir de l'extérieur du
Canada. Ils transportent
plus de 2.3 millions de pas-
sagers par année.

—{j—
Ces bateaux de tourisme

ne représentent qu’une pe-
tite partie des quelque 2000
navires des 320 compagnies
de transport par eau. Mais
pour un pays avec une

 

Le 22 juin dernier, lors de la fête de famille organisée annuellement par le Foyer de
Rimouski, Mme Eva Gagné-Deland remporte pour unetroisième année consécutive
le concoursde la famille la plus nombreuse. Elle avait avec elle 95 membres de sa
famille. Madame Deland a eu 11 enfants dont 10 encore vivants. Huit de ses enfants et
leurs conjoints étaient présents. On pouvait aussi compter 51 petits-enfants et 27
arrières petits-enfants. Il y avait aussi sa soeur Alphéda qui était de la fête. Un gros
merci aux organisateurs et à tous les bénévoles de cette fête!

—0—
Tiens... pour la mairie je

vous fais une suggestion.
Pourquoi ne pas aller cher-
cher cet homme qui a tou-
jours été «l'ombre» de plu-
sieurs qui ont été sur la sel-
lette. Cet homme a très
bien réussi en affaires, il est
doté d'un jugement sûr,
c'est un hommede décision,
un meneur et un bourreau
de travail, il a plusieurs
cordes à sonarc,je parle de
Louis-Philippe Cliche. A
vous de décideret de le dé-
cider.

—0—

C'est le propriétaire du
marché de poisson Le-
mieux de Pointe-au-Père,
qui m'a fait découvrir le
crabe des neiges du Qué-
bec. Pêché depuis plus de
douze ans, le crabe des
neiges… l’Aristocrabe des
crustacés est encore mé-
connu de plusieurs
consommateurs. En 1985,
il s’est vendu dans la ré-
gion cing fois plus de
crabe des neiges qu'en
1983.

—0—
Véritable trésor gastro-

nomique du Golfe St-
Laurent, l’Aristocrabe se
distingue par sa saveur ex-
quise, délicate et somp-
tueuse, qui fait les délices
des gourmets. Finesse faite
de pattes et de chair, le
crabe des neiges se prépare
de multiples façons, plats
tous plus délectables les
uns que les autres. Décou-
vrez, vous aussi le crabe
des neiges de chez nous..
l’Aristocrabe des fruits de
mer.

—0—

C’est le propriétaire des
Pavages Laurentien qui
se construit sur le magni-
fique terrain à l'est de la
résidence de l'échevin
Gilles Thériault. Ce ter-
rain qui faisait l’envie de
plusieurs était la pro-
priété du “doc” André
Bernier qui réside au Bic.
Ce coin de rêve est entre
bonnes mains.

Le mardi 22 juillet 1986

jours ensoleillé, est tout de
même un pays exotique.

Du moins, suffisam-
ment exotique pour que
son industrie du tourisme
se tienne à flot. D'après
mes recherches, il y a 28
compagnies de tourisme
dont les navires, au

   

Un membre de la famille
grande portion de son ter-
rain dans l'arctique, ce
n’est pas mal du tout.

—0—

Le livre du politocolo-
gue Pierre Drouilly de l’U-
niversité du Québec à
Montréal est devenu mon
livre de chevet. L'ouvrage

de 696 pages est intitulé
‘Statistiques électorales
fédérales du Québec 1897-
1985" et n'est pas en vente
dans le réseau habituel
des librairies. On peut se
le procurer, moyennant
258, en écrivant à l’édi-
teur.

Le documentdu politico-
logue Drouilly est le troi-
sième du même genre pu-
blié depuis un an par l’au-
teur. Le premier les «Sta-
tistiques électorales du
Québec 1867-1985» cou-
vrentles résultatsdes élec-
tions provinciales, et le
«Répertoire du personnel
politique du Québec 1867-
1985», est une véritable
bottincontenantla liste dé-
taillée de tous ceux qui ont
été mélésà la vie politique
depuis le début de la Confé-
dération.

Pour ceux qui veulent
vérifier leurs connais-
sancesde l’histoire politi-
que c’est un bouquin qui
mérite une place de choix
dans votre bibliothèque.
Vous apprendrez quec’est
la circonscription de
Montmagny-L'Islet que
Jean Lesage a représenté

à Ottawa de 1945 à 1958
comme député libéral
avantde venir sur la scène
provinciale.

—(—

Vous apprendrez que le

POUR JUILLET SEULEMENT
NOUS VOUSOFFRONS:

FINANCEMENT57
SUR MODÈLES STANZA1987

_ ET 200 SX1986

Hâtez-vous d’en profiter
cette offre est valide
pour juillet seulement

 

   

 

   longé”.

 
 

   

 

MAINTENANTC'ESTNISSAN

RIMOUSKI:
NISSAN

IEE

   
723-3554

7%(24mois)
“Maximum de10 000$7

“PROGRAMME SECURITAIRE
PROLONGE” -
nouvel investissement, une auto-
mobile Nissan, en achetant le
“Programme sécuritaire pro-

père del'avocat André Cas-
ain a déjà été ministre à
ttawa, qu'un agriculteur

M. Ouellet de Saint-
Mathieu a été notre député
au fédéral a Ottawa... que
Eudore Allard était un ami
intime du regretté Réal
Cayouette. D'ailleurs, le
même Eudore nousa repré-
senté avec brio sous la ban-
nière créditiste.

—0—

Drouilly n'établira cer-
tainement pas un record
de vente avec ces publica-
tions électorales. Mais il
aura la satisfaction d’a-
voir contribué à l’histoire
politique du Canada en
mettant à la disposition
des historiens et des ana-
lystes un documentessen-
tiel.

—(j

Primeur... Bruno Roy
l’âme dirigeante de la So-
ciété nationale de l’Est du
Québec est en période de
réflexion. Il étudie une of-
fre très alléchante qui mal-
heureusement pour nous,
forcerait Bruno à quitter la
région. Que sa décision soit
la bonne!

—0—

Depuis la rénovation du
Boulevard René-Lepage,
j'ai remarqué une chose.
Si l’esprit court les rues,il
n’est certainement pas en
auto.

—0—

Jean Brisson
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Un début d’année encourageant sur
le plan des accidents de la route
HE La Sûreté du Québec,
district Bas Saint-
Laurent-Gaspésie, vient
de rendre publiques des
statistiques en rapport
avec les accidents de la
route survenus au cours
des cinq premiers mois de

Yves
Potvin
l’année 1986. Ainsi, il sem-
blerait que la région ait
connu une baisse sensible
du nombre d’accidents
survenus sur son terri-
toire, comparativement à
la même période l’année
dernière.

De fait, les données re-
cueillies entre le lerjanvier

 

 

 

BANQUE
NATIONALE
DU CANADA

NOMINATION

Jacques Bérubé

M. Denis Mathieu, vice-
président, Gestion du ré-
seau - Est du Québec an-
nonce la nomination de
M. Jacques Bérubé au
poste de directeur de la

succursale située au
186, avenue de la Cathe-

drale a Rimouski.

Au service de la Banque

Nationale depuis 1974,
M. Bérubé occupait le
poste de directeur de

comptes a Baie-Comeau
au momentde sa nomina-

tion.    
   

et le 31 mai 1986 révèlent
que le nombre d'accidents
mortels a chuté de 28%,
passant de 18 en 1985, à 13
cette année. En ce qui
concerneles accidents avec
blessés, cette marge est de
beaucoup moins impor-
tante puisqu'elle se situe à
3,4%. Jusqu'à présent, en
1986, 284 accidents avec
blessés ont été enregistrés
alors que 294 autres étaient
survenus à pareille date
l'an dernier.

Enfin, il y a eu 126 acci-
dents avec dommages ma-
tériels de moinscette année

qu’en 1985, pour une dimi-
nution de l’ordre de 9%. Au
total, les accidents dans la
région ont done diminué de
8,2%, ce qui laisse des
signes fort encourageants
aux policiers de la Sûreté
qui, comme on le sait, ne
ménagent pas leurs efforts
afin de réduire au maxi-
mum ce fléau.

Prévenir les accidents

Par ses actions, la Sûreté
du Québec tente plus que
jamais de faire prendre
conscience aux automobi-
listes de l’énormeresponsa-

Aligro:une
entreprise
HE Le 27 juin dernier, les
conseils d'administration et
les actionnaires 13 compa-
gnies, réunies sous la ban-
nière Aligro (dont Aligro
Matane Inc., LR D’Anjou
de Rimouski, Rodrigue
Roussel et Compagnie Li-
mitée, Transport Rodrigue
Roussel de Mont-Joli) ont
décidé de se fusionner. Phi-
lippe Michaud, président
de LR D’Anjou,et l’un des
principaux actionnaires
d’Aligro, confiait que cette
décision a été prise pour
des raisons administra-
tives, afin d’éliminer les
frais de contentieux, de
comptabilité, par exemple.
«Il n’y a aucune modifica-
tion, au niveau de la gestion
et de la localisation des en-
treprises», a-t-il ajouté.
LR D’Anjou garde sa juri-
diction, pour l'Est du Qué-
bec et les provinces Mari-
times. Il se peut que, plus
tard, il y ait une division
Aligro pour l’Est du Qué-
bec. «Pourl'instant, ça ne
modifie en rien les fonctions
que j’occupe dans l'entre-
prise», dit M. Michaud, qui

ERVI

 

CE PROFESSIONNEL
TRAITEMENT
DE VARICES

Dr Marineau
135 des Gouverneurs, suite 4

Rimous

où
renseignemen 

demeure le président de
LR D’Anjou. Le nom de la
Corporation, issue de la fu-
sion, est Aligro Inc., qui
prend charge des droits,
engagements et obligations
des firmes fusionnées. «Il
n’y aura aucune émission de
nouvelles actions ou titres
de créances à l'occasion de
la fusion, les statuts de fu-
sion étant identiques à
l’acte constitutif de Aligro
Inc. et il n’y aura aucun
changement dansles règle-
ments», dit le communiqué
qui annonce la fusion.

D’autre part, on appre-
nait, jeudi, que l’entreprise
Aligro avait acheté la firme
J.M. Bruneau Inc de Sha-
winigan, ineluant le maga-
sin d’alimentation au détail
Baribeau et Bruneau Inc,
du même endroit. De cette
façon, Aligro, le cinquième
grossiste en alimentation
au Québec, fait une percée
dansla région de la Mauri-
cie. La transaction prendra
effet le 26juillet. Le chiffre
d'affaires annuel des deux
firmesainsi achetées est de
25$ millions. De cette fa-
con, Aligro aura, a la suite
de cette transaction, un
chiffre d’affaires annuel de
475$ millions. Ce grossiste
n’a cessé de progresser, de-
puis son inscription en
Bourse, en mai 1984. Alors
coté à 55, le titre transige
aujourd’hui à environ 20%.

L'entreprise a décidé de
fractionner ses actions or-
dinaires émises et en cours
sur la base de deux pour
une, de modifier des actions
ordinaires en leur accor-
dant dix votes par action et
d’augmenter le capital-
actions autorisé par la créa-
tion d’un nombre illimité
d’actions de catégorie «A»,
actions subalternes aux ac-
tions ordinaires, d'actions
privilégiées de catégorie
«D» et d’actions privilé-
giées de catégorie «E»,
toutes sans valeur au pair.
Ces modifications seront

soumises aux actionnaires,
lors de l'assemblée géné-
rale, annuelle et spéciale,
devantse tenir le 15 août.
Cette année, Aligro a réa-
lisé des ventes consolidées

bilité à laquelle ils doivent
faire face, quotidienne-
ment, chaquefois qu'ils dé-
cident de prendrele volant.
Decefait, diverses actions
préventives ont été mises
sur pied afin d'y parvenir.

Ainsi, le nombrede billets
d'infraction au code de la
route a augmenté de 34,3%,
passant de 7 750 en 1984, à
10 414 en 1986. Quant aux
«48 heures» émis par les po-
liciers des onze postes des-
servis sur le territoire,
12 392 billets, soit 3 220 de
plus qu’en 1984, ont été dis-
tribués aux automobilistes,

seule

de 276 400 000$ et un béné-
fice net de 3 495 000$, pour
un profit net de 1.02$ par
action. Pour l’exercice pré-
cédent, les ventes étaient
de 183 445 000$, son béné-
fice net de 2 666 000$, soit
de .80 cents par action. Ces
résultats ne tiennent
compte que de deux mois
des opératins de L.R.
D’Anjou, entreprise
acquise le ler février 1986.

soit une augmentation de
l'ordre de 34,9%. Enfin, le
nombre d'arrestations pour
conduite avec facultés affai-
blies a connu une hausse de
23% cette année, compara-
tivement à 1954.

Ceschiffres viennent donc
confirmer ceux publiés ré-
cemment par la Régie de
l’assurance-automobile du
Québec, qui faisaient men-
tion d’une baisse significa-
tive du nombre d'accidents
et de victimes à l'échelle

 

provinciale ainsi qu'en re-
gion.
La Sûreté du Québec, qui

s'était donné pour mandat
en 1986 de poursuivre les
ettorts entrepris jusqu'à
maintenant dans le do-
maine de la sécurité rou-
tière, désire faire porter
ses interventions sur les
causes directes d'accidents.
Ainsi, elle entend sensibili-
ser les automobilistes à la
nécessité de porter la cein-
ture de sécurité, tout en
évitant la conduite en état
d’ébriété.
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AMQUI: GUICHET AU-
TOMATIQUE A LA
CAISSE POPULAIRE
HE Un premier guichet au-
tomatique des Caisses po-
ulaires Desjardins devrait
aire son apparition au plus
Lard en septembre rochain
dans la Vallée. Ainsi, la
Caisse d’Amqui deviendra
la cinquième institution à
offrir ce service surle terri-
toire de la Fédération des
Caisses populaires Desjar-
dins du Bas Saint-Laurent.
Selon le gérant de la Caisse
d'Amqui, M. Mario Du-
mont, l'acquisition d'un gui-
chet automatique repré-
sentera un investissement
total de 40 à 50 000$.

*
* x

SAINT-VIANNEY: LES
MEILLEURS TRAVAIL-
LEURS FORESTIERS Y
ETAIENT

B Le Festival du travail-
leur forestier s’est terminé
les 12 et 13 juillet dernier
par la présentation des
compétitions forestières.
Pourl'occasion, des compé-
titeurs du Québec, des Ma-
ritimes et de la Nouvelle-
Angleterre ont tenté de
s'approprier les différents
titres à l'enjeu. C’est Gilles
Lévesque de Charlesbourg
qui s’est mérité le titre de
«champion provincial» tan-
dis que Jean-Pierre Mer-
cier de Saint-Etienne de
Lauzon s’est mérité le titre
international. Du côté dela
participation du public, les
organisateurs ont cepen-
dant constaté une baisse de
spectateurs qui pourrait
être causée par une tempé-
rature incertaine.

*
%*

L'INFORMATION

SAINTE-FLAVIE: PRO-
JET DE MARINA D'UN
GROUPE DE PE-
CHEURS
Æ Un groupe de pêcheurs
a présenté au conseil muni-
cipal, le 7juillet dernier, un
projet d'aménagement
d'une marina à Sainte-
Flavie, lors d'une séance
ordinaire. Selon le projet,
des installations portuaires
seraient aménagées à par-
tir du quai actuel. Ce der-
nier devrait d’ailleurs être
prolongé de quelque 80
pieds. Un mur de protec-
tion serait érigé à l’ouest du
quai, tandis que le mur de
grève, au sud, serait ren-

forcé. Environ 70 bateau
pourraient ainsi ancrer
dansle port de mer. Le coût
d'un tel projet est par ail-
leurs estimé à 900 000$. Il
s’agit du deuxième projet à
être soumis au conseil mu-
nicipal qui prendra une dé-
cision sous peu.

*
“*

SAINTE-FLAVIE: ON
ACCUSE LE DEPUTE
PARADIS
HE Les maires de Sainte-
Flavie et de Price soutien-
nent quele député de Mata-
pédia et adjoint parlemen-
taire au développementré-
gional, M. Henri Paradis,
empécherait Sainte-Flavie,
par des manoeuvres politi-
ques, d’obtenir un règle-
ment d’emprunt lui per-
mettant d’entreprendre la
réalisation du réseau d’ali-
mentation en eau potable a
la Pointe-aux-Cenelles. De
ce fait, ils affirment que M.
Paradis aurait exercé cer-
taines pressions auprès du
ministère des Affaires mu-
nicipales afin de se garantir
l’annexion des terrains de
l’Institut Maurice-
Lamontagne à la ville de
Mont-Joli. Selon les
maires, le règlement d’em-
prunt demandé en mai der-
nier, de l’ordre de 100 000$,
aurait été bloqué parle mi-
nistre des Affaires munici-
pales, M. André Bourbeau.
Ce dernier aurait d’ailleurs
déclaré de pouvoir rencon-

    

  

Chaude Bergeron  
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rendez-vous.
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CLINIQUE D'ACUPUNCTURE DU BAS ST-LAURENT
14 St-Germain Est, Rimouski, Qué. G5L 1A2

(En haut du Trust Général)

MARCEL GAGNE

Lorraine Massé

Nous vous offrons une gamme complète de pro-
duits d'assurance-vie et salaire. De plus, nous
effectuerons une analyse complète de vos be-
soins d'assurance par système informatique.

Si vous souhaitez faire la mise à jour de votre
programme d'assurance, sans aucune obligation
de votre part, contactez-nous pour prendre

  

   

  

trer les représentants de
Sainte-Flavie qu’en date du
ler août, ce qui n'est pas
sans déplaire aux maires
puisque l’ouverture du
Centre est prévue pour le
ler septembre.

*
“.

SAINTE-LUCE:
SUCCES MITIGE POUR
‘LE FESTIVAL DE LA
MER
M Le Festival de la mer de
Sainte-Luce n'a pas connu
les succès escomptés. En
effet, les organisateurs
n’ont pu,cette année, profi-
ter de la plage en soirée,
our y tenir des activités.
in 1985, certains résidents
se seraient plaints des in-
convénients et du bruit dé-
coulant de la fermeture de
la rue qui longele fleuve, ce
qui aurait amené les auto-
rités municipales a ne pas y
permettre d’activités en
soirée. De fait, les activités
de jour ont connu des
succès à peu près identi-
ues à ceux obtenusl’année
ernière, mais celles de

soir, qui ont eu lieu au
centre Gabriel-Nadeau, ont
été un peu moins popu-
laires.

*

* %

LE SAINT-LAURENT-
L'ECHO

RIVIERE-DU-LOUP:
DES MARCHANDS IN-
SATISFAITS DU PRO-
JET REVICENTRE
BM De nombreux mar-
chands du centre-ville de
Rivière-du-Loup ont ex-
primé leur mécontente-
ment, le 10 juillet dernier,
en rapport avec le pro-
grammeparticulier d’urba-
nisme pour le secteur
centre-ville, lors d’une
séance publique. Selon eux,
le secteur situé entre les
rues Fraser et Hôtel-de-
Ville serait laissé pour
compte. Dans son projet, la
firme Pluramine.aurait dé-
fini une zone prioritaire à
l’intérieur de laquelle ce
secteur ne serait pas inclus.

*
**

CACOUNA: RE-
CHERCHE DE NOU-
VELLES NAPPES
D'EAU
B Des déboursés addition-
nels seront effectués par la
paroisse de Cacouna dansle
dessein de trouver de nou-
velles nappes d’eau potable
pour renflouer son réser-
voir. Ainsi, les phases I et
II du projet de recherche
totaliseront la somme de
54 000$. Sous la surveil-

 

; Courtier d'assurance-vie

125, Évêché Ouest, Rimouski, 723-3636 ou 724-2627
Le mardi 22 juitiet 1986

&
lance conjointe de la firme
Copac et du conseil munici-
ale de Cacouna paroisse,

fe projet consistera a re-
charger la nappe d'eau ac-
tuelle, a rechercher un site
pour y creuser un puit de
même qu’à procéder à son
forage.

*
“*

LA VOIX GASPE-
SIENNE

SAINTE-ANNE-DES-
MONTS: CAUCUS
CONSERVATEUR DU
QUEBEC
BB Le caucus des députés
conservateurs du Québec
était à Sainte-Anne-des-
Monts les 11 et 12 juillet
derniers. Cette rencontre
avait pour but de préparer
l’ordre du jour du colloque
de travail des conserva-
teurs qui aura lieu à Saint-
Georges-de-Beauce du 22
au 24 août. Selon le prési-
dent du caucus conserva-
teur, M. Richard Grisé, les
députés tenteront à cette
occasion de régler leur pro-
blème de communication
tout en se rapprochant du
public. Il ajoute de plus que
c’est dans le but de prouver
à la population que le cau-
cus s'intéresse à toutes les
régions qu’il tient ses as-
semblées à différents en-
droits du Québec.

*
*

PETIT-MATANE:
ANDRE ROY A PU PE-
CHER LE SAUMON
KE Le pécheur de saumon
de Petit-Matane, M. André
Roy, a obtenu le 11 juillet
une injonction provisoire
de la cour supérieure de Ri-
mouski, lui donnant droit,
jusqu’à 9h80, le 21 juillet,
de pratiquer son métier.
Dans son rapport, le juge
Claude Jourdain stipule
que deux jugements anté-
rieurs en faveur de M. Roy
lui confèrent le droit
d'exercer la pêche du sau-

mon. De ce fait, le magis-
trat interdisait aux agents
des ministère du Loisir, de
la Chasse et de la Pêche, et
de l'Agriculture, des Pê-
cheries et de l'Alimentation
du Québec, d’importunerle
pécheuretsesclients. Tou-
tefois, M. Roy devait se re-
résenter en cour supér-

leure lundi afin de tenter
d’obtenir une injonction
ermanente en sa faveur.
n attendant, André Roy a

intenté une poursuite de
200 000$ à l'endroit du
M.L.C.P. et du M.A.P.À.,
pour les pertes matérielles
subies depuis 1972, et l’at-
teinte à sa réputation.

*
* %

LE COURRIER

SAINT-CYPRIEN: UN
LIVRE DU CENTE-
NAIRE DE 717 PAGES
EH Un livre de 717 pages,
comprenant 221 photogra-
phies, vient d'être lancé à
l’occasion du centenaire de
Saint-Cyprien. Intitulé
«Saint-Cyprien de Rivière-
du-Loup: un siècle de la-

   Shakleet
Un mode de vie actif et exigeant requiert une nutrition
adéquate. Pour vous assurer que votre corps obtienne
toutesles vitamines, les minéraux et les éléments nutri-
tifs requis, optez pour Shaklee. Inspirés des processus
mêmesde la nature,les produits nutritifs Shaklee jouis-
sent d'une réputation bien établie et sont couverts par
une garantie de remboursement.Les distributeurs Sha-
klee indépendants nommés ci-dessous se feront un
plaisir d'aller partager avec vous les bienfaits d'une
bonne nutrition. Pour un rendez-vous, appelez

Votre équipe rimouskoise

- Monic Rioux, 723-2462 ou 723-9751
- Dolorès Caron, 722-6053
- Béatrice St-Pierre, 724-4742

- France Bouchard, 736-5308
Les produits sont disponibles le jour même

Le Rimouskois donne a toutes
nncipales

  aint Laurent, au
derniers Cett¥ approche
CRE) laboration avec
des hebddWhadawres regionaux
de l'Est du Quebec

beur et de progrès», ce
livre est une oeuvre de M.
Gilles Rousseau,l'abbé Au-
bert April, Mme Gemma
Tremblay et M. Emmanuel
Rioux. Divisé en six par-
ties, ce volume a mis plus
de deux années à être réa-
lisé. Quelque 1000 exem-
plaires du livre sont pré-
sentement disponibles au
coût de 25$ l’unité.

*

* %

SAINT-MATHIEU: RE-
GENERATION DU LAC
BB Pour une deuxiéme an-
née consécutive, l’Associa-
tion pour la protection du
lac Saint-Mathieu a atteint
son objectif, en distribuant
quelque 8 300 plans d’ar-
bustes aux propriétaires de
chalets. Ces arbustes, four-
nis absolument gratuite-
ment, permettent de sau-
vegarder la santé du plan
d’eau. Ainsi, en plus de
fournir un ombrage bénéfi-
que freinantla prolifération
d'herbes nuisibles, ils ser-
vent notamment à filtrer
l’eau. De plus, les racines
de ces arbustes de quatre à
cing pieds de hauteur per-
mettent de consolider les
abords du lac.

 

   

                
  
  
  
  
     

 

 BLOCS DE CIMENT EMBOUVETÉSET ISOLÉS (R22.7)   
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LA SOLUTION EFFICACE POUR LES BÂTIMENTS DE 4000 À 4000 P.C.

POSSIBILITES:
e Résidentielle
e Commerciale
© industrielle

e Entrepôt
e Immeuble
e Condominium
e Chambre froide
e Bâtiment de ferme
et agricole

7 ISOLE R22.7 NOMINAL
t7 APPROUVÉ SCHL
17 CANELES - ÉCLATÉS - UNIS
t7 GRIS - BEIGE - BLANC
r7 BEAUCOUP D'AUTRES

PRODUITS DISPONIBLES

722-5423
MATÉRIAUX D'HABITATIONS SPÉCIALISÉS G.T. INC.
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Assurance automobile

Détérioration importante de la rentabilité des opérations
des assureurs du Québec en 1985
Les assureurs ont subi en

1985 des pertes d’exploita-
tion importantes sur leurs
opérations en assurance au-
tomobile au Québec. Ces
pertes, évaluées à environ
140 M$, soit 14% des
primes acquises, contras-
tent avec la situation obser-
vée au cours des trois an-
nées précédentes, alors que
les assureurs avaient réa-
lisé des profits d’exploita-
tion.

C’est ce que révèle le
rapport annuel de l’Inspec-
teur général des institu-
tionsfinancières sur la tari-
fication en assurance auto-
mobile au Québec en 1985,
déposéà l’Assemblée natio-
nale par le ministre des Fi-
nances, monsieur Gérard
D. Lévesque.

L'inspecteur général, Me
Jean-Marie Bouchard, as-
socie cette détérioration
des opérations d'assurance
automobile au Québec à une
croissance substantielle du
coût des sinistres en 1985,
alors que les revenus de
primes des assureurs sont
demeurés relativement
stables au cours de la même
période. Ce sont, par
conséquent,les revenusad-
ditionnels de placements
surles primes d’abord mais
surtout sur les avoirs ou
surplus accumulés des as-
sureurs qui leur aurontper-
mis d’absorber ces pertes
d'exploitation en 1985.

Selon l’Inspecteur géné-
ral, on doit voir dans ces
résultats de l’année 1985
l’explication des hausses de
tarifs que les assureurs ont
commencé à décréter dans
la seconde moitié de l’an-
née. Cette nouvelle ten-
dance à la hause des
primes, suivie depuis lors
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Service innovateur
_ sur mesure

dans votre cuisine
dans les prix

les matériaux

328 de la Montée
Ste-Odile, Route 232, :

par la plupart des assu-
reurs, a mis fin au mouve-
ment général de baisse qui
caractérisait le marché de
l’assurance automobile au
Québec depuis 1982, alors
qu’une forte réduction du
coût des sinistres dans un
contexte récessionnaire
avait amené une rentabilité
élevée des opérations.

C'est ce haut niveau de
rentabilité qui a permis,se-
lon l’Inspecteur général,
que les baisses dans les
primes se poursuivent jus-
qu’au début de 1985 malgré
que depuis le milieu de
1988, le coût des sinistres
ait repris son ascension
dans un contexte économi-
que plus favorable.

Suite à la détérioration
importante de leurs résul-
tats d'opérations en 1985,
les assureurs ont done dé-
cidé d'augmenter leurs ta-
rifs pour rétablir un meil-
leur équilibre entre leurs
revenuset leurs déboursés.
Il est toutefois trop tôt, se-
lon I'Inspecteur général,
pour prévoir l'impact de ces
ajustements sur le niveau
des primeset sur la renta-
bilité des opérations. Pour
instant, le niveau de ces
ajustements varie entre les
assureurs et ne s’appli-
quent pas de façon uni-
forme à tous les assurés.
Des assureurs ont même
continué de réduire les
primes de certains assurés.

À cet égard, le rapport
de l’Inspecteur général ré-
vèle que les politiques de

rabais des assureurs ont

continué à gagner en 1m-

portance en 1985, même

dans le nouveau contexte

de tarifs à la hausse. Les

rabais les plus populaires

  

 

  
Rencontrez
nos experts

pour l'aménagement
de votre cuisine
  

 

       

   
“ticLavoie‘

724-0570…:

sont ceux octroyés en fone-
tion de l’âge de l’assuré, de
son occupation et de son ex-
périence de réclamations.
Ils contribuentà réduire de
façon importante le niveau
des primes des assurés qui
y sont admissibles.
Toujours en matière de

classification des risques,le
rapport de l’Inspecteur gé-
néral souligne que la ré-
formedesterritoires de ta-
rification s’est intensifiée

en 1985. Cette nouvelle
subdivision territoriale
touche particulièrement la
grande région de Montréal
qui était autrefois considé-
rée comme unseul territoi-
re; cette région est aujour-
d’hui scindée en plusieurs
nouveaux territoires par
beaucoup d’assureurs. Cela
a contribué à modifier sen-
siblement le niveau des
primes payées par certains
assurés.

 

Jean-Paul Leblanc
Ophtalmologiste 

161 Rouleau. suite 104 Te!

de Rimouski Inc.

723-0488

Lentilles cornéennes

Bruno Dumas
Ophtaimologiste

VENTE ESTIVALE SUR LES
ORGUES ET PIANOS YAMAHA

(une semaine seulement)
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sur tous les orgues “Yamaha
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Distributeur autorisé des ofques et planos “Yamaha” pour l'Est du Québec
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Lettre ouverte: L'épandage des phytocides de I'Hydro-Québec

La population de St-Mathieu dit non...
Monsieur Gérard Four-
nier
Directeur régional
Hydro-Québec
355 St-Germain ouest
Rimouski (Québec)
G5L 3N2

Monsieur,
Parla présente, nous dé-

sirons, en notre nom per-
sonnel et en celui de plu-
sieurs résidents des rangs
3, 4 et 5de St-Mathieu, pro-
tester énergiquement
contre les opérations d’é-
pandage de phytocides exé-
cutés par vos employés le
mardi 8 juillet dernier le
long des rangs pour dé-
truire les arbustes qui
poussent sous vos lignes
électriques d'alimentation
domestique. Ces traite-
ments qui se font à partir
d'un canon à pression ins-
tallé sur la plate-forme d’un
camion en mouvement,
constituent un réel danger
pour nos potagers, nos
puits, nos pâturages et nos
champs de fourrage. La
cueillette de petitsfruits et
de champignons sauvagesy
est aussi compromise.

Pratiqués en zones habi-
tées et cultivées, ces traite-
ments sont tout à fait inad-
missibles alors que la popu-
lation est de plus en plus
sensibilisée à laa qualité de
l'environnement et à la né-
cessité de réduire l'usage
des produits chimiques.
Nous désirons d’autre

part manifester notre indi-
gnation face à l'information
trompeuse que vous ditfu-
sez dans des messages ra-

diophoniques et des bro-
chures afin de sécuriser la
population vis-à-vis un pro-
grammed'arrosage dange-
reux et anti-écologique.
Vous déclarez notamment:
1- «Que les arrosages se
font essentiellement en mi-
lieu boisé. Tous les terrains
de villégiature, en culture
ou en pâturage sont exclus
de tout arrosage.
2- Que les traitements ef-
fectués sont sélectifs c’est-
à-dire que seulement les
arbres pouvant venir en
compétition avec les lignes
électriques sont traités;
3- Qu'une étude d’impact
sur l’environnement pré-
cède tous les travaux d'ar-
rosage de produits chimi-
ques afin d'identifier les
points sensibles à préser-
ver (puits, jardins, ruis-
seaux, lac, etc.)» ‘.

Or, mardi à St-Mathieu,
nous avons pu constater
que vos pratiques d’arro-
sage étaient tout à fait
contraires à ces règles ré-
confortantes d’éthique éco-
logique:
1- Les arrosages ont été
exécutés en zone agricole
habitée;
2- La puissance del’équipe-
mentutilisé, la quantité dé-
mesurée de phytocide dé-
versée et la forte vélocité
des vents (+ de 35 km/h)
quiont soufflé toute la jour-
née ne pouvaient per-
mettre des arrosages sélec-
tifs (des bruines de phyto-
cide étaient transportées
sur des centaines de mè-
tres);

e Nouveau dépositaire à Rimouski e

ERICSSON
SPECIAL D'INTRODUCTION $

  

Une machine portable avec des
caractéristiques grandes.
Modèle 7700

“partir de 499°

3- Les employés affectés
aux arrosages n'avaient
avec eux aucune carte té-
moignant de l'étude d'im-
act et localisant les puits,
acs, ruisseaux, potagers…
A notre connaissance, au
moins deux puits ont été
soumis aux retombées in-
contrôlables des arrosages,
du fait de leur proximité
des emprises des lignes
électriques.
Nous nous insurgeons

contre ces agressionschi-
miquesdans notre environ-
nement privé et n’admet-
tons pas devoir subir des
ratiques délirantes de

lutte aux arbustes par l’u-
sage de produits chimiques
dont le caractère nocif est
nié par Hydro-Québec sur
la base d’une argumenta-
tion simpliste (pour ne pas
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dire débile). Nous croyons,
avec des millions de ci-
toyens sensibilisés, que
c'est l'accumulation de pe-
tites doses non mortelles de
produits chimiques qui
conduit à des maladies
chroniquestel le cancer.
Comment une société

d’état de l'ampleur de l’Hy-
dro-Québec qui a sa divi-
sion de l'Environnement
avec un personnel haute-
ment qualifié peut-elle
continuer à berner la popu-
lation et à considérer les
rangs des municipalités ru-
rales comme des milieux
propices à des arrosages à
risques.
Nous accusons Hydro-

Québec d'inconscience et de
désinvolture dans son pro-
gramme d'arrosage aux
phytocides des lignes élec-

LE PLUS GRAND INVENTAIRE
À L'EST DU QUÉBEC
Vous cherchez une pièce pour
votre électroménager, élément,

interrupteurs,
contrôle, etc.

Des
 spécialistes
en pieces

DIVISION WCI CANADALTÉE
158 RUE DE L’EVECHE OUEST, RIMOUSKI

     

 

CORDON DE RALLONGE
DOMESTIQUE

INTERIEUR 2 METRES |
A 3 PRISES ji

2 CONDUCTEURS
(POLARISES)

FIL POUR BOUILLOIRE|‘
2 MÈTRES Ë

FIL POUR CAFETIERE, |.
POELE ÉLECTRIQUE |}

1 METRE

   

triques des municipalités
rurales en secteurs habités
et nous réclamons:
1- Des explications écrites
de la part d'Hydro-Québec
sur les événements irres-
ponsables de mardi der-
nier;
2- Unarrêt immédiat et dé-
finitif de ce programme
d'arrosage en milieu habité

   Jean-Louis Vézina
un conseiller de marque

e REER © Assurance-Vie et
salaire © Assurance collective
e Planification successorale

SunLife
Tél. Rés:

et agricole.
Espérant compter sur

votre entière collaboration,
veuillez agréer, Monsieur,
mes salutations distin-

guées. Bernard Vachon
résident du 5e rang

de St-Mathieu
et professeur

d'aménagement du
territoire à l'UQAM

e Placement

DU CANADA
723-1627 - Bur.: 723-9201  
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VENTE ET SERVICE

DACTYLOGRAPHE ENR.
Gilles Gagnon, prop.

365 ave Richelieu, Pte-au-Père,
Rimouski   723-9476 __ |
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Le nombre d’enfants obèses
augmente sans cesse

Il y de plus en plus d’en-
fants obèses. Et pour les
spécialistes de la question,
ce phénomène est surtout
dû aux mauvaises habi-
tudes alimentaires et au
manque d’exercice. Mais
chez les enfants comme
chez les adultes, l’obésité
est un problème complexe,
pas facile à résoudre.
Aux Etats-Unis, une

étude vient de mesurer
l'ampleur du phénomène:
depuis vingt ans, augmen-
tation de 54% du nombre
Opérations T.B.E. 1986

d’obèses chez les 6-11 ans:
chez les adolescents de 12 à
17 ans, augmentation de
39%.
Cette recherche a été

menéepar l’Institut améri-
cain surla santé des enfants
et le développement hu-
main; elle a également ré-
vélé que 40% des enfants
obèsesà 7 ansle sont aussi à
l'âge adulte; chez les ado-
lescents, le chiffre est plus
élevé: 70%.
Pour beaucoup d’en-

fants, un simple surplus de

Fin des pulvérisations
aériennes contre la
tordeuse des bourgeons
de l’épinette
Le programme de lutte

contre la tordeuse des
bourgeonsdel’épinette, du
ministère de l’Energie et
des Ressources du Québec
a pris fin le 3 juillet 1986 sur
l’ensemble du territoire
concerné. La majorité des
opérations ont été effec-
tuées dansles régions de la
Côte-Nord et de la Mau-
ricie.
La tordeuse ayant désor-

mais atteint le stade de
chrysalide, ne se nourrit

DE RETOUR

 

Mme Céline Lepage
maître-coiffeur

Madame Céline Le-
page avise sa distin-
guéeclientèle, qu’elle
est maintenant de re-
tour au salon pouroffrir
ses services profes-
sionnels en coiffure
pour dames. N'hésitez
pas à prendre rendez-
vous dès maintenant
ou à venir la rencontrer

au

~

& salon

MNT
mess

dere
138. rue StEdouard

tel 418-72338454

Aimouska   

  
plus et cesse par le fait
même de ravagerl’épinette
et le sapin. Les puivérisa-
tions ne s'avèrent donc plus
nécessaires pour cette
année.
Le programme mis en

oeuvre par le MERs’est dé-
roulé tel que prévu à l’aide
d’avions monomoteurs qui
ont survolé quelque 52 000
hectares de forêts publi-
ques.
En raison du faible taux

de population de l’insecte,
on a toutefois pu annuler les
traitements prévus dans
les régions de Charlevoix.
Deux petits territoires

forestiers à vocation ré-
créative, situés en Gaspé-
sie, ont également bénéfi-
cié de traitements.

Le C.R.D. recommande

que soit maintenue
la vocation régionale
de l'aéroport de
Mont-Joli
La dérèglementation

dans le secteur des Trans-
ports, la vente possible de
Québécair et la venue en ré-
gion de nouveaux transpor-
teurs aériens, sont autant
de facteurs qui risquent de
remettre en cause la voca-
tion de l’aéroport de Mont-
oli.

Tout en reconnaissant
que la libre concurrence
peut avoir un effet positif
sur les horaireset les coûts,
il ne faudrait pas que cette
situation compromette le
principe d’une utilisation
rationnelle de nos infras-
tructures régionales.

L'aéroport de Mont-Joli
est un acquis pour la région
et c’est à l'unanimité queles
administrateurs du Conseil
régional de développement
de l’Est du Québec recom-
mande que soit maintenue
la vocation régionale de
l’aéroport de Mont-Joli,
comme plaque tournante
du transport aérien dans
l'Est du Québec.

50 calories par jour (un
morceau de chocolat, une
orange) peut mener à un
excès de poids de 2,2 kilos
ar année, explique Lise
imeau, diététiste à l’Hô-

pital Sainte-Justine, à Mon-
tréal.

L’hérédité explique en
partie l'obésité chez les en-
fants. Mais en Amérique du
Nord, c’est l’environne-
mentqui est jugé la princi-
pale cause du problème.
"écoute de la télévision est

pointée du doigt non seule-
mentparce qu’elle diminue
le nombre d'heures d’acti-
vités physiques, mais éga-
lement parce que l'enfant y
reçoit une foule de mes-
sages l’incitant à manger.

n
n
n
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La Grande Place, Rimouski 723-4244
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Les mauvaises habitudes
alimentaires sont égale-
mentun facteur important,
c’est d'ailleurs un sujet sur
lequel se penche actuelle-
ment une équipe de cher-
cheurs de l’Université de
Montréal.

Des facteurs psychologi-
ques expliquent aussi la
hausse du phénomène.
L'enfant, tout comme l'a-
dulte, sera porté à manger
pour se défouler en guise de
compensation à des pro-
blèmes familiaux, un démé-
nagement, la rentrée sco-
laire, la perte d'un parent,
d’un ami, ete. L'enfant de-
vient boulimique souvent
en réponse à un bouleverse-
ment qui survient dans sa

a"

vie,
Y a-t-il des solutions au

probleme?
I'Hopital Sainte-

Justine, on n’essaie pas de
faire maigrir un enfant trop
gros, on essaie plutôt de le
maintenir au poids présent
puisqu'en grandissant, il va
l'ejoindre son poids normal.

Il n’y a cependant pas de
remède miracle à l'obésité
chez l'enfant. Lise Primeau
estime que seul un traite-
ment précoce s'avère effi-
cace puisqu’àl'adolescence,
un certain nombre de cel-
lules adipeuses sont déjà
adultes. Selon la théorie de
la cellularité, les cellules
adipeuses se multiplie-
raient en nombre pendant
toute la période de crois-

sance; et plus le jeune ap-
proche de l'âge adulte avec
un problème de poids, plus
ses cellules adipeuses
augmentent en nombre et
en volume, Si cet adoles-
cent perd du poids, il dimi-
nue tout comme l'adulte le
volume de ses cellules adi-
peuses, mais il sera porté à
engraisser en raison de leur
grand nombre.

Si le traitement est pré-
coce, avant l'âge de 10 ans
par exemple, il est possible
de freiner la croissance de
ces cellules. Et l'enfant de
cet âge qui retrouve son
poids normal a moins de
chance d'être obèse une fois
adulte étant donné le
nombre moindre des cel-
lules grasses.

. + 00 000 0,09 0,0, 800.

oo [0.0.0.00.0.00006007/
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“Une bonne huile,
ça goûte”
Quoi de mieux qu'une

bonne salade fraîche ac-
compagnée de légumes et
d'une huile assaisonnée
pour rehausser un repas lé-'
ger. On peut se procurer
une vinaigrette toute pré-
parée. Il est possible égale-
ment, en jouant avec l'ima-
gination, se laisser guider
par les odeurs et goûts des
épices-herbes-huiles, et
confectionner une huile à
salade unique appréciée de
toutes et tous.

Les huîles végétales oc-
cupent une place privilé-
giée pour ceux et celles qui
aspirent à donnerà leur or-
ganisme une source d’éner-
gie de qualité. Nous privilé-
geons également les huiles
pressées à froid (c'est-à-
dire sans chauffer les
grains car ils se dégènèrent
trop facilement et les pro-
ducteurs doivent y intro-
duire des agents de conser-
vation chimiques). Nous
avons aussi un préjugé fa-
vorable pour la première
pression à froid (Pf. fr.) qui
donne une huile de très
haute qualité.

Enfin, les huiles végé-

{ GENS TRANSFÉRÉS

tales pressées à froid, de
première pression sont po-
yinsaturées (ne favorise
pas le cholestérol), riches
en acides gras essentiels,
vitamines E.K, fer, etc. Il
n'y a rien d'ajouter pour re-
hausser sa richesse comme
dans les huiles commer-
ciales, car elles sont ce
qu’elles sont: fraîches, et
avec un goût.
Hé Oui! Vous voulez sa-

voir si votre huile est de
bonne qualité, goûtez-y!
Vous ressentirez diverses
sensations. Si elle ne goûte
rien, c'est qu'elle a été la-
vée par des solvants chimi-
ques. Car enfin, est-il pos-
sible d'apprécier une
pommequi ne goûte pas la
pomme, ou une orange qui
ne goûte rien. C’est déce-
vant et ça rend interroga-
tif. Les huiles ne sont pas
différentes des autres ali-
ments. L'huile de tournesol
goûteles graines de tourne-
sol, huile de maïs goûte le
mals, etc...
Les huiles disponibles de

la Coop Alina, sont d’ori-
gine californienne pour la
plupart. Nous les vendons

e Soit à Québec-Montréal-Ottawa

à l'extérieur Marc Dubé

RE/MAXLULUme
‘135, rue des Gouverneurs

Rimouski, G5L 7R2
courtier en immeubles
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en vrac. Les plus intéres-
suntes sont: huile de car-
thame(qui réduit le taux de
cholestérol par son absor-
ption), huile de maïs (vita-
mines A), huile d'olive
(doux laxatif, aide à la sé-
crétion de la bile), huile de
sésame, huile de soya, huile
de tournesol.

Il est bon de se rappeler
queles huiles commerciales
sont chauffées, lavées par
des solvants chimiques, dé-
colorées, désodorisées,
possèdent des anti-
oxydants synthétiques
(BHA, BHT) et sont hydro-
génées. Nos huiles sont de
première pression à froid,
c’est tout, c’est simple! La
Coop Alina, (99 rue Rou-
leau, Rimouski, 723-0355)
vousoffre ces produits avec
plaisir. Les heures d’ouver-
ture demeurent les mêmes
quecelles des autres maga-
sins. Portez-vous bien!

Dégagement chimique
terrestre de plantations

Toute
l'information
est disponible

C’est entrele 21 juillet et
le 15 septembre que seront
dégagés au moyen d’herbi-
cide quinize millions
d’arbres en forét publique
communément appelée
«terres de la couronne».
A cet effet, le ministère

de l’Energie et des Res-
sources rappelle aux ama-
teurs de fruits sauvages et
de plein air que, lors des
opérations, il est plus pru-
dentd'éviter les zones où se
fera l’entretien de planta-
tions.
Pour connaître les sec-

teurs traités,les intéressés
pourront consulter une
carte de 1:250 000 diffusée
dans les bureaux du Minis-
tère, ceux de Communica-
tion-Québec, d’Environne-
ment-Québec, du ministère
du Loisir, de la Chasse et
de la Pêche, dans les ré-
serves, les pourvoiries,
Z.E.C. et parcs, de même
que dansles C. L.S.C.et les
bureaux de municipalités
régionales de comté. On
peut s’y procurer égale-
ment un exemplaire du dé-
pliant portant sur l'utilisa-
tion d’herbicide en forêt pu-
blique.
Pendant toute la durée

de l’intervention, dans les
voies d'accès des bûchés
traités, des affiches indi-
querontle débutetla fin du
secteur où se fait le dégage-
ment.
De plus, pendant six se-

maines, dans neuf hebdo-
madaires distribués chez
les citoyens des zones
concernées, une annonce
publicitaire rappellera
qu’on peut obtenir toutes
les informations néces-
saires en composant 722-
3788, à frais virés, où ma-
dame Andrée Gagné et
monsieur Robert Chénard
répondront à toutes les in-

- terrogations, So
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MARGARINE MOLLE
«La Québécoise»
Faite d'huile végétale
Cont. da 907 g

MARGARINE MOLLE
«La Québécoise»

Faite d'huile végétale
Cont. de 907 g

PRÉPARATION DE
FROMAGE FONDU

«Rougemont.» «Métro» - 16 tranches
Pommes ou

pomme & raisin

8te ou bout.

de 1.36 litre

722-0722

© 308 ROULEAU, RIMOUSKI

723-3783
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«Maxwell House»
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BIFTECK DE RONDE
Désossé - Tranche entière

OU ROSBIF D'EXTÉRIEUR
DE CROUPE

LE SPECIALISTE
at

FROMAGE CHEDDAR
«P'tit Québec»
Blanc ou coloré
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Faire son vin soi-même,
un plaisir à redécouvrir

FAIRE SON VIN
soi-même

Un plaisir à redécouvrir

  

 

L'équipement: son coût,
son utilisation (3ième
partie)

Dans la chronique du 24
juin dernier, je vous dres-
sais la liste de l'équipement
nécessaire à la fabrication
de votre vin. Nous devons
toutefois'nous servir adé-
quatement de ce dernier
pour réaliser un produit de
qualité.

L'équipement relié à la
première étape s'utilisera
tel que la machine le pres-
crit (fouloir, pressoir).
Dans la deuxième étape,
soit celle de la fermentation
primaire, il faudra prendre
attention que la cuve utili-
sée, si elle est de plastique,
soit blanche et de qualité
alimentaire. Les autres
matériaux pouvant être
utilisés seront soit la terre
cuite, le verre ou l’acier
inoxydable. Il est très im-
portant, dans cette étape,
comme dans les subsé-
quentes, de ne jamais utili-
ser de métaltel l’aluminium
ou autres pouvant oxyder
le vin.
Pour tout transfert du

vin d’un récipient à un
autre commede la cuve pri-
maire au récipient de fer-
mentation secondaire, nous
utiliserons le tube en «J» et
le tuyau de soutirage. Pour
soutirer («spyphoner»)
notre vin, nous utiliserons
le principe de la gravité. Le
récipient rempli du liquide
à transférer se trouvera
être plus élevé quecelui de-
vant recevoir le liquide: en
fait, le premier sur une
table et le deuxième sur le
plancher. Vous aspirez
alors le vin à partir du tube
de plastique et ce dernier
coulera de lui-même dans
votre cruche secondaire.

L’hydrométre fait partie
des instruments d’analyse
essentiel pour fabriquer un
vin dont on contrélera les
différentes étapes de fabri-

  
Bur. 723-6408
Rés. 723-4771

Service complet en assurance

© vie et rentes

© collective

© generale 

MARIO ROY, ava.
284 rue Potvin, Rimouski

Coopérant

cation et de qualité. L'hy-
drométre est un instru-
ment qui mesure la densité
d’un liquide. Le fabricant
de sirop d'érable s’en sert
aussi pour mesurer le taux
de sucre de son sirop. On
s’en sert aussi, entre autres
applications, pour ajuster
le taux de sel dans un aqua-
rium d'eau de mer. Dansce
qui nous intéresse, il s'agit
de mesurerle taux de sucre
à l’intérieur du moût ou du
vin. La fermentation
consistant en la disparition
du sucre au profit d'alcool
et de gaz carbonique,le fait
de mesurerce taux de sucre
a l'aide de l’'hydromètre
ermettra de vraiment
ien contrôler la fermenta-

tion. L'hydromètre est en
fait un tube de verre où l’on
retrouve une pesée en
plombà l'un des boutsainsi
qu’une tige en verre avec
une échelle graduée per-
mettant de lire la densité
du liquide. On laisse cet hy-
dromètre flotter dansle li-
quide à tester que l’on a
placé dans l'éprouvette. 11
ne reste plus qu’à enfaire la
lecture.
La bonde hydraulique ou

valve de fermentation se
fixe sur la cruche de fer-
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mentation secondaire.
Cette bonde à pour princi-
pale fonction de protégerle
vin de l'air pendant la fer-
mentation. En effet, si le
vin était en contact avec les
bactéries se retrouvant
dans l'air, su couleur, son
goût pourraient être af-
fectés. Cela pourrait même
aller jusqu'à carrément
transformer votre précieux
liquide en vinaigre.
La bonde hydraulique

est une valve dont le rôle
est de permettre l'évalua-
tion de CO, produit par la
fermentation et empêcher
l'air d'entrer. Il s'agit d'un
instrument enplastique re-

daire. L'intérieur de la
valve est rempli jusqu'à un
certain niveau d'une solu-
tion de métabisulfite de po-
tassium devant étre renou-
velé environ chaque mois,
Ainsi, le gaz carboniques’é-
chappera par deux petites
ouvertures sur le couvercle
de l'appareil après être
passé par le métabisulfite
en formantdes bulles à tra-
vers la solution: l'air, lui, ne
peut pas pénétrer dans la
cruche.
Le dernier des articles

qu’on peut appeler instru-
ment d'analyse est le ther-
momètre.Il s'agit tout sim-
plement d'un thermomètre

heit.
Mais rien ne vaut, bien

sûr, l'expérimentation et
nous vous laissons sur ce
souhait: réaliser soi-même

vous féliciterez.
Vinicolement vôtre,

Rosaire L. Boulianne

En passant, nous
sommes déménagés:

 

 

lié à un bouchon qui s'ajus-
tera sur la cruche secon-

adué habituel-
elsius et Faren-

flottant et
lement en

son propre vin est une acti- 218 des Sapins
vité à laquelle vous pren-  Sacré-Coeur (Rimouski)
drez vite goût et dont vous 724-4539

ttes

LAVAL. CÔTÉ, propriétaire TRADUCTION

REDACTION

RÉVISION

SERV ICE DE BSL PRECISION

TRADUCTION RAPIDITÉ

C.P. 26, BIC (Québec) GUL. 1B0 (418)736-5422   
  
 

 

RIEN NE SERT DE COURI
ONPEUTVOUSJOINDREÀ POINT
 

 

...grace au service Messager
Un abonnementau service Messager de
Québec-Téléphone, c’est la solution
éprouvéedepuis dix ans par un nombre
sans cesse croissant de gens qui,
comme vous, doivent souvent se

déplacer. Avec votre récepteur de
poche, vous profitez de toutela liberté

d'action voulue tout en gardant un lien téléphonique
avec les membres de votre entourage, professionnel et
privé. En toute circonstance, presque partout où vous
êtes, on peut vous joindre pour vous transmettre tout
message important.

La simplicité d'usage du service Messager est sans
pareil. On attribue un numéro de téléphone à votre
récepteur. La personne qui veut vous joindre n'a qu'à
composercenuméro partir de n'importe queltéléphone
dans le monde.

Enfait, le service Messager vous sert non seulement

de moyen de communication mais, et surtout,

d'instrument de travail et d'outil de planification. Les
zones de rayonnement disponibles sontfort appréciables
et bien davantage quand on considère qu'il n'y a pas de
frais d’interurbain à l’intérieur de la plupart des régions
desservies.

En prenant un abonnementde douze mois au service
Messager, Québec-Téléphone vous garantit un tarif
mensuel réduit par rapport au contrat renouvelé de mois
en mois. L'économieainsi réalisée contribueà rentabiliser
encore plus rapidement votre service Messager si on y
additionne la diminution des pertes de temps et des

 

Québec-Téléphone effectue sans frais supplé-
mentaires l'entretien et la réparation de tous les
récepteurs Messager. Il suffit de vous rendre à n'importe
lequel des seize centres de service des communications
mobiles de la Compagnie ou au Télécentrele plus près.

Quandil s'agit d’avoir la liberté d'action nécessaire
pour vaquer à vos occupations professionnelles sans
perdre contact avec vos clients, vos fournisseurs, votre

bureau, vos proches, plus besoin de courir … avec le
service Messager, on pourra vous joindre à point.

 

Régions Saint-Laurent

et Côte-Nord

  (OO Ton et voix 90 %

3Ton 90 %, ton et voix 50 %

Les portées du service Messager varient selon les particularités géographiques des zones
établies. Les taux defiabilité sont testés et éprouvés.
Hn'y apas defrais d'interurbain à l'intérieur de la région Saint-Laurent.

 

   
déplacements inutiles. Services d'affaires

Région Saint-Laurentee 1-800-463-0827
Région Côte-Nord.....….…........…rrrscerenre 1-800-463-1770

QUÉBEC-TÉLÉPHONE
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5 ans Actions canadiennes: 19,7% = Fonds de placement.
intérêt rr aucun frais d'adhésion, de
annuel Obligations: 17,8% transfert ou de fermeture.

J/4% Hypotheques: 11,8% ™ Conseils gratuits

15 mois Actions américaines 39,8% Succursale: 12, StGermain Est, 724-4106
2a * Rendement pourla période du 1erjuin 85 Conseirs prenee

au 30 juillet 86   
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Votre entreprise de services
est-elle préte a recevoir
la visite?
La période s'étendant du

13 au 27 juillet appelée «la
quinzaine de la construc-
tion» amènera une af-
fluence touristique dansles

kiosques d'information,
restaurants, hôtels et
autres services de la ré-
gion.
Ces entreprises devront

 

Massothérapie
 

Bain aromatique
vivifiant

Traitement relaxant et
détoxiquant pour le corps.
Ce mélange très particulier
d’huiles essentielles de: La-
vande, géranium, romarin,
thym, basilic, thym sau-
vage, cajeput, ces huiles
agissent en deux temps.

Effet immédiat:
Versées dans l’eau très

chaude (préparation du
bain) les huiles s’évaporent
et agissent sur le système
olfactif créant ainsi l’effet
aromatique et bénéfique
propre à ces plantes. La fa-
tigue et la lassitude s’es-
tompentet un sentimentde
bien-être et de légèreté en-
vahissent le corps progres-
sivement. Avant même de
prendre le bain, vous res-
sentez les effets de l’aro-
mathérapie.

Effets secondaires:
Lorsquele corps est plongé
dans le bain chaud, les ex-
traits de plantes activentla

circulation, purifiantet sti-
mulant I'épiderme, calmant
et relaxant les muscles.
Plus longtemps on reste
dans le bain chaud (20 mi-
nutes environ) meilleurs
sont les effets de pénétra-
tion et d’extraits de
plantes. Son utilisation se
fait aussi souvent que pos-
sible. Tous les jours lors
d'un traitement pour le
corps. Deux bouchons d’es-
sence versés sous l’eau
chaude, 38 degrés, créant
les vapeurs aromatiques.
Ce traitementest relaxe et
stimule le corps, supprime
imrnédiatement la fatigue,
traitement détoxiquant
complet et facilite la péné-
tration de crèmetraitante.

Pour plus de plus amples
informations, consultez vos
amies les spécialistes de La
Cave de Beauté et Cou-'
leurs, 419 Boul. Jessop,
Carrefour Rimouski, Tél.:
(418) 723-3350, 3358, 3365.
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Gave Pe Beaute

- Clinique d’esthétique - Electrolyse - Parfumerie
- Santé et beauté du corps
MASSOTHERAPIE

- Service personnalisé de coordination des couleurs -
(mode-maquillage) d'après la pigmentation de la peau

CARREFOUR RIMOUSKI, 723-3350   
 

 

  

  

offrent les avantages suivants:
- Pas de bruit à l’intérieur.

rieurs à la compétition. 
Acceptons

ÿ LAVAGE DE
À TAPIS

TEMISNET Inc.
Michel Beaudry

Sans frais a 1-800-463-1253 si occupé (418) 859-2017
représentant à Rimouski 724-2885 après 18h00.

Nousvenonsdefaire l’achat de deux (2) camions usines qui vous

- Vous ne fournissez pas d’eau chaude, ni d'électricité.
- Aucun frais de déplacement entre Montmagny et Gaspé.

Même avec tous ces avantages nos prix sont encore infé-

on

 

redoubler d'efforts cet été
afin de faire oublier aux
touristes la circulation
lente dans Rimouski.

Pourquoi alors ne pas ac-
célérer et améliorer le ser-
vice que votre entreprise
offre en embauchant quel-
ques employés supplémen-
taires pour cette période
achalandée?
Votre Centre d'emploi

du Canada pour étudiants
peut vous aider à mieux
planifier votre travail.

Plusieurs étudiants ont
acquis des expériences
pour effectuer le service
aux tables, l’accueil, le ser-
vice de bar, l’entretien des
chambres ou d'autres
tâches qui vous soulageront
d’un surplus de travail.
Et si vous êtes l’hôte de

congressistes prochaine-
ment, ne tardez pas à nous
communiquer votre besoin,
que ce soit pour l’accueil de
vos invités, le service de
banquets ou encore pour la
garde de leurs enfants.
Songez qu’un étudiant

disponible, dynamique et
qui a des expériences de
travail est une ressource à
ne pas négliger. Communi-
quez votre besoin au
Centre d’emploi du Canada
pour étudiants à Rimouski
au 724-4280 ou à Mont-Joli
au 775-4855.

Suzie Lévesque
pour l’équipe de CEC-E.

Lorsqu'une offre d'achat est acceptée, le délai men-

tionné pour la signature de l'acte de vente n'est de

rigueur que lorsque cela est clairementdit et que les

parties ont voulu être libérées de leurs obligations

respectives par le seul écoulement du tempssil'acte

n'est pas signé.

Le délai pourla signature n'est généralement qu'in-

dicatif de l'intention des parties de donner suite à

l’offre.

Pour que l'offre soit annulée après l'expiration du
délai, il faut le préciser expressément.

 

 

Association des notaires de Rimouski et Mont-Joli

Mont-Joli
Me Sylviane Carrier
Me Bernard Charbonneau
Me Jacques Côté
MeClaude Gagnon

Me Solange Pelletier Me Jacques Michaud

MeGilles Raboin Me Jean-Pierre Pineault
Me Marc Ross v

Rimouski

Me Jean Girard
Me Charles Gosselin
Me Albert Goulet
Me Louise Leblanc

Me Jacques Bélanger
Me Louis Bellavance
Me Joseph Bérubé
MePierre Bérubé
Me Rénald Doucet
Me Georges-Henri Dubé
Me Yves Gauvreau

Se . 1
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Découvrez te parc du Bic,
ce paysage dessiné par la

A pied, à bicyclette
. .. profitez au maximum
du plein air.
Rapprochez-vous dela na-
ture, quels que soient vos
goûts, votre condition
physique ou votre âge.

Pour plus de renseigne-
ments, communiquez
avec l'un des bureaux ré-
gionaux du Ministere (voir
les pages bleues du réper- 8
toire téléphonique sous la
rubrique Loisir, Chasse et
Pêche). Bon été!  
 

x Loisir, Chasse et Pêche
  

Québec sz
Le Rimouskois
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| =a petite histoire de la Jeune Chambre
de Rimouski inc.

(suite du dossier sur la Bibliotheque)
Nous sommes en janvier

1944, la cueillete de vo-
lumes et brochures connait
un excellent succès. Cepen-
dant, on recherche la per-
sonne susceptible de
combler le poste de bi-
bliothécaire. C’est le 10 jan-
vier 1944, que mademoi-
selle Françoise Joly ac-
cepte de remplir cette fonc-
tion. À cette mêmedate, le
comité de la bibliothèque
s’enorgueillit d'avoir re-
eruté neuf membres fonda-
teurs sur les dix prévus, Lo-
talisant un montant appré-
ciable de 225,008.
L'enthousiasme, face aux
résultats obtenus, contri-
bue à augmenterles actions
du comité.

Aussi, à l'assemblée gé-
nérale de la Chambre, le 4
février 1944, la bibliothè-
que compte: 1219 volumes
et près de 1000 dépliants et
revues. Elle comporte
douze membres fonda-
teurs, ce qui permet de
parler d’ouverture officielle
our les prochains jours.
ors de cette même assem-

blée, il est établi que le ca-
hier d'enregistrement des
volumeset revues demeure

la propriété de la Chambre
de Commerce des Jeunes
de Rimouski et que chacun
de ceux-ci et celles-ci se-
ront estampillés(es) au nom
de cet organisme. Dans le
but d'offrir les services de
la bibliothèque au public en
général, monsieur Arthur
Rioux propose la formation
d’un comité ayant comme
mandat d'assurer le recru-
tement des abonnés,
auprès des citoyens de la
ville.

C'est le 5 mars 1944 qu’a
lieu l’ouverture officielle de
la bibliothèque, aboutisse-
ment logique de ces der-
niers mois d’efforts, sous le
nom de «Bibliothèquecivi-
que de Rimouski-. Mais,
les interventions du comité
ne prennent pas fin. On
élargit les demandes de vo-
lumes, s'adressant même
au lieutenant-colonel Mar-
quis de Québec. De plus,il
est établi un mode de recru-
tementd'abonnés qui, le 22
mars 1944, amène 29
abonnés à notre bibliothè-
que. Afin de publiciser da-
vantage les services of-
ferts, le comité conçoit et
présente, le 12 avril 1944,
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1-800-252-0811

 

   

© Pinto 1980, 4 vitesses, très propre
e Ford Thunderbird 1978, 75,000 milles
© Ford Thunderbird 1981, blanc, 60,000 km, très propre.

[© AMX 1378, weir, 8 cyfindres, 4 vitesses, avec mags.

Parfaits pour:

ROSS & Frere,

|
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SteAngéle 775-3100, Neuves PAC

© Moteurs © Radiateurs © Transmissions N.B. Nous avons

© Afemateurs © Démarreurs © Differentiels 91 jours de garantie
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VENTE ET LOCATION
LES

un feuillet fournissant tous
les renseignements requis
sur le fonctionnementde la
bibliothèque mise à la dis-
position des citoyens.

Afin d’intensifier l'accès
aux services, le comité or-
ganise, le 30 octobre 1944,
un concours d'abonnements
pour la bibliothèque civi-
que. Ainsi, la bibliothèque
a du ventdansles voiles et
continue d'augmenter à la
fois le nombre de volumes
disponibles et la clientèle
utilisatrice, permettant
d’assurer la viabilité d’un
tel service à Rimouski.

C’est sur cette même
rampe de lancée que la
Chambre de commerce des
Jeunes de Rimouski entre-
prend, le 8 septembre 1946,
une campagne de propa-
gande en faveur de la bi-
bhothèque civique. Cette
campagne, s’échelonnant
sur une semaine, porte le
nom de «Semaine de la lec-
ture» ou «Semaine du
livre». Le but visé est de
faire appel au public afin
d’intéresserle plus de gens
possible à la lecture, multi-
pliant ainsi les abonne-
ments. Monsieur Maurice
Laniel et monsieur Armand
St-Pierre sont les deux
membres désignés pour la
réalisation de cette acti-
vité.

‘Trois ans après l’ouver-
ture officielle, mademoi-
selle Françoise Joly quitte
son poste de bibliothécaire
et est remplacée le ler fé-
vrier 1947 par madame
veuve Auguste Côté.

Depuis, la bibliothèque a
fait son chemin, offrant aux
citoyens de Rimouski une
quarantaine d’années de
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  EQUIPEMENTS"

GRL
FOURNISSEUR D’EQUIPEMENT ALIMENTAIRE

Salle de moutre à 324 de la Carridre, Rimouski
Nous sommes

à la portée de vos doigts:
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loyaux services,
«Extraits» des archives de
la Jeune Chambre de Ri-
mouski Inc.

r=

L

ENTRETIEN DE
PLANTES VERTES

pour bureaux d'affaires
et édifices commerciaux,
services professionnels fait
par une fleuriste diplômée

Appcer 736-5152
demander Cécile Gagné
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Grâce à l'assurance-vie universelle d'Allstate,
vous pouvezà la fois réaliser le maximum de
profit et garantir à votre famille la protection
solide d'une assurance-vie.

Voici des avantages qui vousintéresseront
sûrement… appelez-moi!

Taux d'intérêt courants.

» Paiements personnalisés.

* Unepolice pourla vie.

* Accès à de l'argent comptant.

Allstate
Vous êtes en bonnes mains.
Allstate du Canada Compagnie d'assurance-vie.

MCAIIstate, Compagnie d'assurance.

Paul-Emile Lévesque
Sears, 140 St-Barnabé

Rimouski, Québec
G5L 3E4
722-0093   

RUEL & FRERE LTEE , c'est l'endroit où vous aurez qualité et service spécialisé, et solvabilité après votre achat. Vous trouverezle plus grand choix de briqueset pierres les

plus sophistiquées qui feront l’orgueil de votre propriété. Les prix ne sont pas nécessairementles plus bas, maisla différence vous sera remboursée parla qualité et le service.

Pour un service a domicile dansvotre région, consultez Paulo Durette au numéro 723-6467 ou 1-800-463-5282. Sans obligation de votre part, il passera vous présenter un grand choix

de briques et pierres qui vous emballeront sûrement. De plus, en achetant vos briques et pierres chez Ruel & Frère Ltée, vous collaborez à l'exportation des produits de la forêt vers

l'Ontario et les Etats-Unis. ; . . sgl

RUEL ET FRÈRE LTÉE, LE PLUS GRAND CENTRE DE BRIQUE ET PIERRE 2°&SnoreLiceSamm
DE L'EST DU CANADA Ta wm amAU

 

     

 

      
  

 

   

 

   
     

Le mardi 22 juillet1986AA-12 Le Rimouskois

 



   

Dix mille Canadiens touchés

Rétinite pigmentaire:
avance lentement
Les quelque dix mille Ca-

nadiens atteints de rétinite
pigmentaire devront s’ar-
mer de patience: réunis à
Montréal en avril dernier,
les chercheurs se déclarent
toujours incapables de dé-
celer les véritables causes
de cette maladie, qui mène
ses victimes à la cécité
complète à plus ou moins
brève échéance.

C’est d’ailleurs pour per-
mettre à la recherchescien-
tifique de progresser que
Mme Irène Lambert, de la
Fondation canadienne de la
rétinite pigmentaire, a in-
cité les personnesatteintes
de la maladie à donnerleurs
yeux, à leur mort. Il est en
effet important pour les
chercheurs d’effectuer des
prélèvements de tissus, ce
qui est impossible à faire
sur une personne vivant
sans risquer d’endomma-
ger l’oeil.

Qu'est-ce que la rétinite?
La rétinite pigmentaire

désigne un groupe de mala-
dies hériditaires qui provo-
quent, pour des raisons in-
connues, une dégénéres-
cence de la rétine. La rétine
est une membrane compo-
sée de cellules nerveuses
couvrantle fond de l’oeil et
jouant le mêmerôle que la
pellicule d'un appareil-
photo, c’est-à-dire qu’elle
perçoit et analyse ce que
l’on voit. Le mot pigmen-
taire se rapporte aux
taches qui se formentsurla
rétine suivant la progres-
sion de la maladie. En fait,
la rétine se détériore lente-

ment et prend sa capacité
de transmettre des images
au cerveau.
Le premier symptôme

ressenti est généralement
la cécité nocturne, qui se
manifeste là ou l'éclairage
est tamisé; les malades peu-
vent alors difficilement
déambuler à la brunante. À
un degré plus avancé de la
maladie, les personnes su-
bissent un rétricissement
du champdevision, elles ne
voient alors que devant
elles, comme si elles por-
taient desoeillères; de plus,
leur vision s’embrouille
avec le temps.

Quelles sont les causes?

Les chercheurs émettent
certaines hypothèses quant
à la dégénérescencedescel-
lules de la rétine. Ces cel-
lules qui reçoivent la lu-
mière sont: les bâtonnets
(sensibles à la lumière, ils
permettent de voir de cha-
que côté et dans l’obseu-
rité), et les cônes (qui per-
mettent de voir clairement
et de distinguer les cou-
leurs).

Une première hypothèse
est reliée aux études effec-
tuées sur la rhodopsine chi-
mique, cette partie de la
cellule du bâtonnet qui
capte la lumière. Cette mo-
lécule chimique est compo-
sée d’une protéine et de la
vitamine À. Lorsqu’il y a
une carence de la vitamine
A,il ne se forme pas de rho-
dopsine,et la cellule photo-
réceptrice dépérit lente-

la recherche p

ment. Pourtant, les per-
sonnes atteintes de la réti-
nite n’éprouvent pas de dif-
ficulté au niveau de l’absor-
ption de la vitamine A. Les
chercheurs croient que le
problème se situe plutôt
dansle transport de la vita-
mine À jusqu’à l'oeil. Celle-
ci est véhiculée dans les
vaisseaux sanguins par une
protéine nommée «la pro-
téine fixatrice de la vita-
miine A».

Une deuxième hy-
pothèse veut qu’une trop
longue exposition à la lu-
mière entraverait d'une
certaine façonle cycle de la
vitamine À dansles cellules
photoréceptrices. Des
études effectuées sur des
rats atteints de la rélituu
pigmentaire auraient dé-
montré que ceux-ci devien-
nent aveugles plus rapide-
ment s'ils sont continuelle-
ment exposés à la lumière.
Mais cette hypothèse est
controversée.

Une campagne de sous-
cription

La Fondation de la réti-
nite pigmentaire organise
actuellement une cam-
pagne de souscription dans
le but de subventionner la
recherche en laboratoire. Il
est possible de communi-
quer avec l’organisme en
écrivant à: La Fondation
canadienne de la rétinite
pigmentaire, C.P. 368,
Côte St-Luc (Québec),
H4V 2Y5, (514) 933-4396.

 

Esthétitienne
rofessionnelle

de lebeauté
Depuis plusieurs années

déjà, I'électrolyse repré-
sente une arme de choix
dans la guerre aux poils si
nous la comparons aux ra-
soirs, pinces et crèmesépi-
latoires. En effet, elle est la
seule qui peut se vanter d’é-
liminer les poils de façon
définitive. Mais ce traite-
ment demeure progressif,
c’est-à-dire qu’il faut
compter plus d’une séance
avant que les indésirables
ne soient éliminés pour de
bon.
Cette méthode d'épila-

tion consiste à introduire
une minuscule aiguille dans
le canal pilo-sébacé en lon-
geantle poil jusqu’à ce que
“a bulbe soit atteint. Le
passage d’un courant élec-
trique permet alors de
«brûler»la racine du poil en
détruisantla bulle par élec-
trocoagulation. Le poil est
ensuite retiré de son folli-
cule au moyen d’une pince.
La durée etl'intensité du

courant varient selon le
degré de tolérance de la
peau, la profondeur de la
racine etla vigueur du poil.
Il va sans dire que cette
opération délicate néces-
site patience et dextérité
de la part de l’électrolyste.
Vérifiez d’abord avec elle si
vos poils peuvent recevoir
ce genre de traitement.
Elle vous apprendra sans
doute que l’intérieur des
narines et des oreilles, le
duvet, les grains de beauté
ainsi que les cicatrices ne
devraient en aucun cas être

 

épilés.
Les contraceptifs oraux

et certains médicaments
riches en cortisone ou en
hormones mâles peuvent
également accentuer votre
pilosité. Le temps normal
de pousse d'un poil varie
entre 6 à 13 semaines. Ne
vous étonnez donc pas de
voir réapparaître des poils
à la suite d'un traitement si
vous les aviez épilés au
moyen d'autres techniques
auparavant. Un follicule
naturellement uniforme,
dans lequel il sera difficile
d'introduire l'aiguille, peut
également exiger quelques
séances. Le nombrede trai-
tements nécessaires de-
meure toutefois difficile à
évaluer car trop de fac-
teurs, la sensibilité et l’é-
aisseur de la peau étant
es plus déterminants, en-
trent en ligne de compte.

N'hésitez donc pas à vous
renseigner avant d'arrêter
votre choix et si possible
consultez plusieurs électro-
lystes ceci vous permettra
de constater le sérieux de
chacune. Toutes nos
consultations demeurent
gratuites.
Done pour prendre ren-

dez-vous, vous pouvez nous
rejoindre au soin de: Clini-
que esthétique Jouvence 1,
116 St-Germain Ouest,
Tél.: 723-1313 ou Clinique
esthétique Jouvence II,
Galerie G.P., Tél.: 723-
8255.

Esthétiquement vôtre,
Lynn St-Pierre/Marcoux

   

L’ORDRE DES HEBDOS RÉGIONAUX

HOMMAGEÀ DEUX GRANDSDE LA PRESSE HEBDOMADAIRERÉGIONALE
RIVIERE-DU-LOUP - Lors du 54e congrès an-

nuelde l’Association des Hebdos régionaux qui
se tenait à Rivière-du-Loup, du 11 au 14 juin
dernier, deux figures de proue de la presse heb-
domadaire régionale francophone ont reçu un
témoignage éloquent des éditeurs membres de
l’Association.

En décernant l'Ordre
des Hebdos régionaux à
MM. Jean-Louis Bou-
cher et Jean-Jacques
Mercier, les éditeurs ont
voulu leur manifester
leur reconnaissance
pour une contribution
exceptionnelle à l'uni-
vers de la presse hebdo-
madaire régionale. Ce
témoignage honorifique
a été instauré en 1982,
lors du 50e congrès de
l'Association des Heb-
dos régionaux.

 
Jean-Louis Boucher

M. Jean-Louis Bou-
cher a consacré toute sa
carrière au journal Le
Madawaska d'Edmuns-
ton au Nouveau-
Brunswick, fondé en
1913 et que son père a
acquis en 1923. Ainsi
qu'il ie dit lui-même: «Ce
n'est pas seulement
mon travail, c'est mon
hobby».

[| ne pouvait en être
autrement pourl'éditeur
d'un hebdomadaire fran-
cophone hors Québec.
Dès qu'il en devient ré-
dacteur en chef en 1949,
M. Boucher s'acharne à
faire de son hebdo un
élément essentiel dans
la défense et la promo-
tion des droits et intérêts
de la population. Cet ob-
jectif s'inspire de l'idéal
qui a animé successive-
ment les fondateurs et
leurs successeurs. Pour
M. Boucher, il est pri-
mordial de le poursuivre.

En 1955, après le
décès de son père, M.

Boucher assume la di-
rection de l'hebdo Le
Madawaska. Sous sa
gouverne,le journal de-
vient, au mêmetitre que
l’église et l'école, l'un
des facteurs les plus im-
portants dans la survi-
vance de la culture et de
la langue de sa collecti-
vité, minoritaire au sein

d'un monde anglo-
phone.À tel point qu'il se
révèle comme le miroir
de la conscience collec-
tive, la population fran-
cophone s'y reconnais-
sant d'emblée.

Au cours des trente-
six ans que M. Jean-
Louis Boucher consacre
à son hebdomadaire, il
parvient à en faire non
seulemeni un journal
connu et respecté, mais
aussi une entreprise
prospère et solide.

Même s'il ne dirige
plus depuis un an les
destinées de ce qu'il a
«de plus cher au
monde», M. Boucherde-
meure, aux dires de ses
proches collaborateurs,
l'âme de l'entreprise,
preuve tangible de la
réussite d'une carrière
vouée au mieux-être de
la francophonie hors
Québec.  

Jean-Jacques Mercier

Pour sa part, M. Jean-
Jacques Mercier a aussi
voué trente-six années
de sa carrière active à la
presse hebdomadaire
locale. C'est en 1946
qu'il se met au service
de la collectivité du quar-
tier St-Henri, à Montréal,
alors qu'il fonde son
propre hebdo, La Voix
Populaire.

Auparavant, M. Mer-
cier avait fait ses pre-
mières armes dans le
domaine du journalisme.
D'abord au quotidien La
Presse de 1941 à 1943,
puis au journal Le De-
voir, l'année suivante.
Par la suite, on le re-
trouve à l'Office national
du film où, de 1944 à
1946, il met sur pied la
section française du ser-
vice des relations publi-
ques.

Par le biais de son
hebdomadaire, M. Mer-
cier entend améliorer la
qualité de vie de ses
concitoyens de St-Henri,
l'un des comtés les plus
démunis du Québec.
Pource faire, il livre ba-
taille après bataille.
acharné qu'il est d'aider
au mieux-être de sa
communauté.

Pour neciter que quel-
ques-unesde sesluttes,
disons qu'il ne craint pas
de se mesurer aux
grosses compagnies
ferroviaires, enrdlant à
ses côtés hommespoliti-
ques et personnalités in-
fluentes pour obliger les
géants à remédier au
problème de la pollution
causéepar la fumée des
engins qui empoisonne
l'air de St-Henri. Il s'atta-
que aussi au problème
des taudis, insufflant à
l'administration munici-
pale des projets de réno-
vation urbaine.

M. Mercier trouve aus-
si le temps de se consa-
crer à d'autres activités,
malgré les nombreuses
batailles qu'il livre. !! as-
sume, entre autres, la
présidence de l'Associa-
tion des Hebdos régio-
naux durant deux an-
nées, en 1966 et 1967.

Aujourd'hui, M. Mer-
cier assume la fonction
d'adjoint en matière de
communication au prési-
dent du comité exécutif
de la ville de Montréal,
M. Yvon Lamarre. Il pro-
fite de cette position pri-
vilégiée pour se faire le
porte-parole des
simples citoyens qui
continuent à faire appel
à ses services. Ce, bien
que depuis 1978 M. Mer-
cier ait confié à ses en-
fants l'avenir de son
oeuvre.

L'Association des
Hebdos régionaux ne
peut que s'enorgueillir
que ces deux personna-
lités, de la trempe des
batailleurs, aient choisi
la presse hebdomadaire
comme «arme» pour as-
surer une vie meilleure à
leurs concitoyens etlec-
teurs.

L'HEBDO, LE JOURNAL
LE PRÈS DE VOUS

SN

«MON CHOIX »

LES HEBDOS RÉGIOMAUX

ASSOCIATION O4 Forum
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Faites leur confiance!

De nombreux étu-
diants inscrits au
Centre d'Emploi du
Canada pour étu-
diants demeurentdis-
ponibles pour de l’em-
ploi cet été. Ils sont
fiables, dynamiques
et ne demandent qu’à
travailler et à prou-
ver ce dontils sont ca-
pables.

Vous voulez faire gar-
der les enfants, net-
toyer le garage, cirer
le plancher, couper
du bois, laver les
vitres ou retoucher
l’asphalte de l’entrée;
votre Centre d’Em-
ploi du Canada pour
étudiants peut vous
aider à trouver rapi-
dement un étudiant
ou une étudiante pour
combler votre besoin
de main-d’oeuvre.
Votre entreprise a

 
Yolaine Brochu occupe le poste d’agente de recherche en
marketing à la Fédération des Caisses populaires Desjar-
dins. Elle a complété son baccalauréat en administration

en mai 86 et à un projet de maîtrise pour l’automne.

   
Luc l’aquel travaille au Centre de formation professionnel. I a un an de
complété en informatique au Cegep. Tout au coursde l’été, il aura participé
à l’implantation d’un système comptable informatisé.
 

Remerciements
Le Centre d'Emploi du Canada pour étudiants désire remercier ses princi-
paux collaborateurs et commanditaires qui ont rendu possible cette promo-
tion spéciale. Merci au journal “Le RimousKkois” pour avoir gracieusement
mis cet espace à notre disposition, au studio de photographie Photo Eric et à

| nos autres commanditaires.   
 

Embauchez-les
besoin de personnel,
les étudiants repré-
sentent une main-
d’oeuvre qualifiée,
abordable et motivée
qui assurent par leur
compétence le rem-
placement de vos em-
ployés permanents
pendant leurs va-
cances.

La mi-juillet marque
le milieu de l’été, Elle
signifie aussi que
beaucoup de travail
reste encore à faire et
que des étudiants
peuvents’en charger.
Les photos d’étu-
diants qui accompa-
gnent cet article dé-
montrent bien ce que
ces jeunes peuvent
accomplir dans des
domaines tres diver-
sifiés.
Vous voulez leur faire
confiance, vous avez
du travail à leur of-
frir, n'hésitez plus et
contactez l’équipe du
Centre d’Emploi du
Canada pour étu-
diants que vous pou-
vez rejoindre à Ri-
mouski au 724-4280
ou à Mont-Joli au 775-

Christian Tremblay est hommede service, au département
des pneus Chez Boulevard Chevrolet. II vient de compléter
son secondaire V. L'an prochain, il espére poursuivre ses

études au Cegep en technique administrative.

Place St-Laurent
70, St-Germain Est

 

Rimouski
4855. Ç | G5L 7J9
Pour informations Pierre Berthiaume Tél. : 724-7444
supplémentaires, Su-
zie au 724-4280. UNE HABITUDE A DEVELOPPER

LES RESTAURANTS
MARIE-ANTOINETTE
127, boul. René Lepage est
Rimouski (Québec) - G5L 1P1
Tél.: (418) 723-5617
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